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Il est Indispensable, avant 
tout essai, de lire s oigneu­
sement les lnstruclions du 
présent manuel; on devra se 
familiariser avec le fonction­
nement de l'appareil, et en 
particulier de l'obturateur, 
avant de mettre la bobine en 
place. L'amateur n"oubllera 
pas que la lumière peut ~ 
et par suite détruire l'Image 
aussi rapidement qu'elle l'lm­
prime sur la pellicule. Pendant 
toutes les opérations de char­
gement et de déchargement. 
Il c"t don-. lut.IJ:.pt:nsablt: de 

maintenir très serré le papier 
qui entoure la bobine si l'on 
veut prévenir toute Infiltration 
de lumière. 
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Le Vest f'ocket Kodak Auto~raphic 

CHARGEMENT 

La pelll.:ulc dC>linéc ~u \ 'e,t Po.:_kct 
l'odak e't livrée en bohtncs qtll, u,tnt 
entourées de p:tptcr oraquc. _pcr­
mcllenl de chnr;.rcr l'apparctl en 
plein jour: on Joit cependant 
!'<tire cct tt~ oper:tttnn a une lu­
micrc f~ublc \!l non en plc1n ~o­
lcil. C)uaml un li dëchiré la.b;mdc 

4 u t t:ntourc la hobtne, .' ' f"':'' 
m<tintcnir le paptcr pour 1 cm pc­
cher .le 'c derouler. ~c qut ,cr;ltl 
~utll~anl pour que la lumii:n' Fi~. 1. 
\otl<il 1., pellicule. 

, ... ':!. 

' 



trhr. ]. 

Pour charger le 1\odnl<, on Je oaisi t de 
la m:un gauche ct on rcpou,.e vers 

f 

J'arnt:re (c'est-à-dire du ciité oppo~é à la 
clef d'enroulement, le bouton qui marn­
ticnt le couvercle (6g. ')que J'on cnlhc 
de la maniere indiquée par la fig. J· 

\ l'une des extrémités de I'apparerl on 
<tpcrçoit une bobine méUlllique 'ide; 
c'est our cene dernicrc que '•iendra s'en­
rouler la pellicule, apre> chaque pose: 
enleve1. celle bobine en la saisi>sant entre 
le pouce et l'index ' fig. 4). 

Brisez la bande gommee qui ferme 
la bobine et pa:.:.c1. la pointe du papier 

rouge dans la Fente de la bobine vide; 
l'axe de cette dernière porte à une extré­
mité, une oncocho qui doit t::e tt·ouver à 
la partie supérieure. tandis que l'axe 
plein doit se trouver à la partie inférieure. 
Pour fixer le papier, on l'enroule deux ou 
trors fois sur l'axe, en s'assurant qu'il c:.t 
parfaJtement d 'équerre (v. fig. 51· 

Pour charger le 1\odak, on enroule 
encore d ix centimètres environ de papier 
rouge ct on introduit en même temps 
les deux bobines dans leurs chambres 
respectives, placées à chaque extrémité 



do: _l'app~rei!, en taisant ~li"cr le papier 
qu1 le, rcunt t dans la fente placee au do• 
du 1\odah (\•. fig. 6). 

.. \'.-IJ. - J>our b•ilu de declritcr le f'a 
pur rouge. ttrlruduire d'<>l·ut J la bob111c 
viJe da11s sa chambre () à ù 1111/limt!lres 
e111'1ro11): lep.lf'ler ;tli.çura sat~sJiflicullé 
dauç la fente t lacéeà l'arrtere du 1\od.rk. 

Rcpou~scz ensuite les deux bobines 
jusq u'à fond de course; les res~orts de 
ten'i.on placéo dans les chamb1·cs qui 
conuenncnt les bobines e'erccnt une 
pr?ss1on ,uflhante pour assu rer la pla­
néné de la pellicule. Le papier doit alors 
<!ccuper la position indiquée par la 
hgu•·~ ï· 

,..,,. '· 
Re_ mette<: en place le de'•"~ de 1 'ap­

pareil; ma1s 3\'!lnt d'a"ujctllr le rc•sort 
de fermeture il fa11t C\crccr une léger-c 

pression et f3ire tou rner la clef d'enrou .. 
lcment jusqu'à ce qu'elle s'engage dans 
la fente de la bobine; le cou\'erclt' se 
menra ainsi en place sans difficulté et 

Plg. 8. 

lon verra à travers la fenêtre rouge, le 
pap1er se déplacer quand on fai t tourner 
la clef. On peut alors fixer le couvercle 
en poussant vers la clef le bouton de 
fermetu re. 

J 



1'•\.-!J.- Si lt cout·ercle lU s'aJa(lt ras 
ex.•.:te111ent. la lt11111t're t~•I(/Uiol Jaus 
r.,ff.Jurl tl 1.1 ftllr.:ult serJ l'(lllte. 1/t.d 
111 1 ·'flll>allt -fUt. {.'"Jau//uults l.s oft­
rllllvln t.:t-J~S$ltS, t faflel J~meu1e jtJr­
len,clll -'~né .)ltr a f,,fttnf!: s'dst J;roll­
lJI/. IJ lumuu fourr.Jil f<ll~ller tll·ullel 
la fcllt .;ule. 

A\·ant de prendre une \' uc, Il faut 
d'abord enrouler l'e:\ccs de papier rnu~tc 
qu1 entoure la pellicule: tourner la ..:Ici 
lentement 'an• perdre de 'ue la fenetre 
ruu~e l\. fig. Ki : Mprcs 1 5 ou 11'S dcml­
t,u r>. on aperçoit d'~hord une ma1n, 
pui" le numero t, imprimé en noi1· sur 
fond rou~;e. 

-
L:a pu11i.:ule occupe olor3 lo po~i l1vu 

\'Ou luc pour prcnd1e le prcmu.:.- diche . 

. \".-/1.- .II'OIIIlt dl.ll'f..'lll'tll/ nol JtJ•ra 
s'aHUIU -fUt f"uhjt,(Ï/ t <f {"'{. t fe11 

• /tusaul loltl llt.l t·t'rs la ;:au , he ~ Jisqrt• 
1/ld.JI/1.,11 ~ (ul/cll.l/ /,r /t'11c:fr6 IUIIJ.."e, 011 
J, cu111·re l"ui-Jedl/ 'i11'1l J«·lml ta~ de de 
JU//tJt~r, en J CSSII)..tllt c.~r·e.: un ln1;;e Juux 
et fn,tl·e. 

l 

INDICATIONS GÉNÉRALES 

POUR LA PRISE DES VUES 

Tenir l'appareil de la main gauche, 
et. avec le pouce et l'index de la main 
droite, saisir l'avant porte-o bjectif par 
les bords fv. fig. 10) . 

l'Ir· JO. 

Tirer jusqu'à fond de course d'un 
moU\·ement rapide et net l'avant de l'ap­
pareil, de manière a conserver le paral­
lélisme en tre l'a vant et l'arrière (fig. 11 J 
et sans tenir compte de la résillance que 
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l'ljr. 1\. 

l'on nncontre iorsqu• le soufflet ~si ('rtl­
que com('ld~ment déplié : la mise au 
point est faite. 

Pour prendre un cliché, diriger le 
l< odak vers l 'objet que l'en veut photo­
graphier e t amener l'image du sujet dans 
le viseur, en ayant ~oin de regarder nor­
malement e t non obliquement; le viseur 
donne ainsi u ne image réduite du sujet, 
aussi c~actc q ue possible. 

Pour prendre une vue dans le sens 
vertical, tenir l'appareil dans la position 
indiquée par la figure t l; dans ce cas 
l ' image correspondan te se trouYe limitée 
dans le viseur par les lignes pointillées 
(fig. 15). 

Pou r prendre une vue dans le sens 
horizo ntal, faire tourner le viseur et teni r 
l'appareil dans le sens indiqué par la 
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figure····1; dans ce cas J'Image corres­
pond ame se trouve limitée par les lignes 
pointillées de la figure 14. 

Il faut tenir l'appareil immobile et de 
niveau, car le plus léger mouvement 
donnerait une image brouillée. 

F"l(. l'o. 

Quand on veut photographier de prèo 
un monument élevé il ne falll jamais di­
riger l'appareil vers la. partie supérieure 
de l'édifice, sinon il ~se produira une 
deformation de lignes et le resultat sera 
semblable à celui de la figure 16. 

Pour photographier cet édifice, il eût 
fa liu se placer à la fenêtre d'un étage 
moyen de la maison s ituée en face, ou 
se reculer suffisamment pour que, l'ap­
pareil étant tenu de niveau, le monu­
ment tour entier fa t compris dans le 
viseur. 

Si le sujet est peu élevé au-dessus du 
sol (chiens, enfants, etc.), le Kodak doit 

10 

être tenu très bas de manièrequel'objectir 
.:orresponde à peu près au cen1re du 
sujet. 

J<'lg. t6 

Quand tout est prêt, l'appareil é tant d~ 
niveau et immobile, on appuie sur le 
levier de l'obturateur: la vue est prise. 
On peut retirer le doigt di:s qu'on a 
entendu le bruit du déclic. 

Il 



Quand on opere à l'instantané, la durée 
de l'exposition est déterminée par la 
position de l'index A, et non pas par la 
durée de la pression du doigt sur le levier 
de l'obturateur. On ne peut;a1re de la pose 
en mamlenalllle le••ie1 afoa/SSé que si J'in­
dex A a été placé sur la lettre B (fig. 18). 

DISPOSITIF AUTOORAPHIC 

Avant de faire la deuxième pose, ecri­
vez la date ou le titre du cliché avec le 
dispositif autographie. Pour pouvoir le 
taire il est indispensable d'employer une 
pellicule autographie qui est du même 
prix qu'une bobine ordmaire. 

Le Vest Pocket l(odak est muni du 
d ispositif autographie. On peut inscrire 
sur ta pellicule même, le utre du su;et 
qu'on vient de photographier, immédia­
tement après avoir fai t l'exposition. 

L'appareil Kodak Autographie possede 
à J'arrière une porte à charnières, qui 
couvre une fen tc étroite à travers laquelle 
on écri t sur le papier rouge. La fen te est 
pourvue sur les bords d un dtsposl!ll à 
ressort, qui, lorsque la porte est ouverte, 
fait pression su r les papiers rouge et ch i­
mique pour tes mettre en contact avec le 
dos de la pell icule. permet ainsi une 
impression nette de l'écriture e t empê­
che la diffusion de la lumière autour 
des bords de la fente. Cette fente est 
aménagée de façon à ce que, norma­
lement, l'écriture se trouve sur ta partie 
de la pellicule qui sépare deux poses. 

Ecrrture. - Après la pose du cliché_. 
ouvrez la porte, ct. avec un cray.on a 
pointe li ne ou le poi!'çon t~n';' auss1 ver­
ticalement que possible, ecnvez sur la 
bande de papier rou~c qui se trouve dans 
la fente, tes notes desir~es, telles que le 

titr~dela photographie,la date, les détails 
de l'expos• tion,l umière,d iaph ragmes,~tc. 
Pour obtenir une impression nette, f~t!~s 
une pression égale ct ferme pou r lcsd?.hes 
et tes pleins. Pendant e.t après l.tns­
cription, éviter que tc soletl frappe direc­
temen t sur le papier. L'ac~ion d.u c.rayon 
ou du poinçon sur le paprer ch1m1que a 
pour efret de permet~re t'impression ~e 
l'écriture sur la pelltcute. Après avotr 
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terminé l'inscription, laissez la porte 
ouverte pour l'tmprcuion, sui\·ant les 
indacations du tableau ci-après : 

(Exposez la fente vus lt ca el d non 
au solt tl) 

.ft l'ut*'••r j ~ ruuan.yr ,.,, •• 
d'wre fe,.at' • 

Lumil-re brillam .. 2 i â set:undn ~ i 7 ateondes 

Lumllre faible j ~llO;econdu JO a l.l secondes 

LUMIÈRE A GAZ, nEC A t"CA'IDESCP~CE. oas­
TASCE 5 C~S II>IÈTnCS, )0 A 60 SECOSOCS. 

BEC AUER, DIS1ANCE 1 5 CE~Tilii!TRtS, )0 A 
6o SI!COSDlS. 

l mf'utl.mt. - Après avoar e~posé le 
dernier cliché de la bobine ):\• kt ct ins­
cn Itou les les notes selon les instructions, 
toua net la clet de l'appareil ju,qu·a l'ap­
pariliun de la leme (,\J au centre de la 
1Cnt~lrC rnugc_ On\·rr:~ l:1 J"OI'If' !1 r•'~"-t•rtco 
et inscrivcL \'otrc nom sur le p:1picrrouge, 
fai tes l'exposition comme pre-=<:dcmmcnt 
pour les titres, dates, e tc., pui• tcrmct la 
porte ct terminez l'cnroulernen t de la 
bobine pour J'enlc\·cr du 1\oda),, La bo­
bine est maintenant prête pour fu·e en 
voyce au marchand qui 1a11 \'OS tra\·aut 
dedcveloppcmen t. L' inscription que \'Ous 
avez laite de votre nom sur le papier 
rouge lui permeura de la reconnaltre 

facilement puisqu'elle paraltra imprimée 
sur la pellicule même. 

1 . Fermez la porte avant de recharger 
l'nppore il 

l . At•is. Pour obtenir l'emplacement 
exact du titre dans J'espace entre deux 
dichés, il est importan t que l'on prenne 
som d'amener le numéro ut" la pose 
exactement au centre de la fenêtre rouge 
du Kodak . 

Il faut que la pointe du crayon qu.e 
l'on utilise soi t sèche et que ce ne sott 
pas un crayon à copier. 

Après s'ctre servi du disposit,if ~uto_­
graphic et pour amen.er devant) ObJecltf 
une scellon de pellicule non encore 
exposée, il faut tourner la cl~f lentemen t 
jusqu'à ce que le numero su avant app~­
ratsse à travers la fenetre rouge. La mam 
qui indiqu~ l'approche du n~méro ne 
précède d'aalleurs que le numero 1 . 

Hé pétez les operations précédentes 
pour chaque vue tnstantanéc. 

:'\. B. - QutmJ on ~~~ s~ sert pas du 
Kv..JuA, il fu ut pt ot.:ç-(:~ ~'obj.:ctrj ~o,.lr• 
l~s ra\•011$ d1rects du so.e~l. 
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MANŒUVRE 
DE L'OB 1 URA T EUR 

La condition primordiale pour opérer 
avec !<uccè.~. e~t de connaître à fond la 
marlœuvre de l'obturateur, 

l'i,. (g 

Pour faciliter aux débutants Ja dèter­
mmat.ton de la pose exacte. pour un sujet 
do.n~c, 1 obturateurJuVcst Podetl\odak 
~Cie muni de 1 échelle A ululmu qui 
t~cl1que automatiquement h vitc~~e et le 
cll~phr;'g~c.à employer. pour tous sujets 
pro• à 1 C< !ero~u r q u.:t que •ni t l'éclai rage. 
,. Le• •n<f•callnM cie l'é.:hclle )'la.:ée snus 

1 tn<.lex A, se rapportent à '~.:I.Jtr.r;;e du 

•6 

atijet ; les indications de l'échelle infé­
rieure, au-dessus do l' index B, se ra p­
ponent à la 11ature elu sujet. 

A\·ant de prendre un cliché, avec le 
V est Jlocket J,oJak, il fau t d 'abord s'as­
surer : 

1 • Que J'obturateur e&t convenable­
ment réglé su ivan t qu'on veut opérer à 
la pose ou à l'instantané. 
~2• Que J'ouverture du diaphragme est 
b1en celle exigée par les conditions 
d éclairage et la nature du sujet. 

1• Que la section de pellicule, sur 
laquelle on ''a prendre la vue, n'a pas 
encore été exposée. 

EMPLDI DE L'ÉCHELLE AUTOTIME 
A) Echelle supérieure. 

( lntensiU de la lumiire) 

BRILLA~<T (soleil brillant).- Ne meure 
l'index A sur ce mot que lorsque le sujet 
est éclairé directerrwrl par un soleil 
intense, par temps très clair. 

CLEAR (temps clair avec soletl). -
Mettre l'index A sur ce mot quand le 
~ujet C:)t éclairé par un col&il d 'intoncite 
normale ou qu11nd le solei l, très intense,nc 
frappe pas dtrectementle sujet principal. 

N. 8. - Quand l'indu A est sur tle.ar ou 1Jrrlla1U, 
on Pf'U" ~rt-r tn t.enanL le Kodak â la main car 
l'ex(lQSIUun est instantanee. 

Gu v (soleil faible ou v.oilé).- Quand 
le soleil est voilé par les nuages e t que 
les ombres projetées sont très faibles, 
visibles néanmoins, mais sans a tteindre 
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l'intensité qu'elles aura ient dans tes 
deux cas précédents, l'exposition sera 
d'une dem1-seconde, en mettant l'index 
A sur T ou sur B. 

DuLL (temps sombre1. - Pa•· temp• 
sombre, c'est-à-dire quand les ombres 
des objets s'aperyoivent â peine, on 
donnera une exposition de trois quarts 
de seconde, l'index A étant placé soit 
sur T soit sur B. 

. VERY I?uLL. - Par temps très sombre, 
c est-à-d1re quand le ciel est complete­
ment couvert par les nuages et que toute 
trace d'ombre est absente, on donnera 
une exposi ti on d'une seconde, l'index A 
étant placé soit sur T soit sur B. 

su_~· a~· Ür~~~~:i~:eie AK:d~C1d~e n'f:!:~r.J;_ ~~~: 
•upport stable. 

8) Echelle infirleure 
(Nature du su; et) 

Placer l'index B (fig. 1 B)en face du mol 
correspondant avec la nature du sujet : 
clouds (nuages) distant view (panoramas). 
etc. 

M ... n.,..c, Ca~ovoo 'mer, nuot;;C3). - CHI 
ployer cette ouverture quand la mer, Je~ 
nuages, etc. cons ti tuent le sujet pnncipal. 

D1STAST Vniw (vues à grande distance, 
panoramas). - S'emploie pour photo­
graphier des paysages étendus, des 
montagnes, vues dans lesquelles le sujet 
Principal estàgrandedistance, autrement 
~11 un panorama, sans premier plan 
1 n téressan t. 

ds 

• AvrRAGP- VrEw (Vue normale).- No_us 
entendons par là un taysag~ ~ont le SUJet 
principal est situé au premr~r plan par 
opposition au taysage m gwi!al,_ do~t 
le sujet pnnctpal est constnue pa1 
l'arriere plan. 

' EAR Vum Po•TRAIT (Sujets raf>­
f'~oclrés, po1 tr~its) . . - S 'em_pl?ie pour 
tous sujets de plem atr elo1gnés ~e 
moins de )O mètres et pour le portrait. 

N'OTE. - Pour la déterminatiou du 
temrs de pose, f'~e~t.il ~ ~eu/emeut til 

co11sr.ltratio" le Sttj<l trmCifal. 
Quand il s'agit d'objets se déplaçant 

d'un mouvemènt rapide, meure l'wdex A 
sur Je mot 11 bn/laut ll. 

Les sujets dont la vitesse est plutôt 
faible . promeneurs, scènes de rues, etc., 
peuven t être prib avec l'indeJ< A sur 
u bn/lant Il ou sur <r clear ». 

Si on veut augmenter la netteté _en 
profondeur on peut prendre un dia­
phragme plus reti_t que celui que n~us 
1ndiquons, ma1s tl faut dans c~ cas, 
augmenter dans la même proporuon, la 
durée de l'exposition. On peut par 
exemple, prendre le ÙÎdplud!)_mc co•·rco 
pondant à : drstant view au heu d_e al'~­
ra<>e ••iet,.· mais dans ce cas, au heu de 
mênre l'in'dcx A sur brilla11t, on le men ra 
~ur clear le résultat sera le même quant 
à t 'impre~ion lu~incuserey~e par la sur­
face sensible, mats la nenete en profon­
deur sc trouvera aus-:nen_tée .. 0 n peut ~ga­
Iement faire la moddicauon 1nverse, c est­
à-dire employer u-n diaphragme plus 
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grand et augmenter la Yi tesse de l'obtu­
rateur dans la même proporttOn. 

Dans les villes où J'intensite de la 
lumtcre >e trou1•e atténuée rar la hau­
teur des monuments, il faudra souvent 
prendre un diaphragme plus grand que 
celui Que nou~ indiquons. 

Les indications de J'Echelle Autotim• 
s'appliquent à la saison d'ete ct au milieu 
de la journée. Aussi pcndantl'hher fau­
dra-t-il prendre un diaphra~me deu~ lois 
plusgrand(lenumero 1 au heu du numéro 
J par exemple); même modilicatlon st 
l'on opère le matin ou l'après-midi. 

Quand les deux index A et B ont éte 
d1sposés suivant les règles ci-dessus, i 1 
suflit pour impressionner la pellicule 
d'appuyer lm/emeut et s.ws stco11sse su; 
le levier de déclanchement qui se trouve 
derrière le porte objecul. Quand 1'1ndex A 
est sur 1l l5' de seconde (cle.ll), ou sur 
•/5o' (b• illant) une seule pression suffit 
pour faire J'instantané, quelle que soit 
la durée de la pression. Si J'index A est 
sur T ·soleil la1ble, temps sombre ou 
tres sombre,, il faut appuyer dcu>. 'o•s 
~ur le Javier pour prendre. Jo 'uc . Utlt' 

première fois pour ouvrir J'obturateur. 
une seconde pour le fermer apres avou 
posé le temps indique. S1 J'index est 
'ur B. J'obturateur demeure ouvert auss1 
longtemps que dure la prc,sion du doigt 
sur le lei' JCr, et se rclermedc>qu elle cesse. 

Après chaque exposlllon, il faut a voit 
som d'enrouler la pellicule pour amener 
le numéro suivant devant la fenêtre rouge. 

DtTERMINATION OU TEMPS DE POSE 
D'APRts UNE MÉTHODE DIFFÉRENTE 

Au lieu de se baser sur les indications 
de l'Echelle Autotime pour .determin~r 
la duree de l'exposition, on peutsegu•­
der sur les indications ci-après 

Pour l'lns tantan6 

Pour prendre une vue instantanée, le 
sujet - et non l'a ppareil - doit ~tre 
éclairé directement et abondamment par 
Je soleil qui doit se trouver derriere 
l'opérateu r ou s~r 1~ c~té . Si l_e soleil s_e 
trouvait devant 1 obJectif, le cl1ché serail 
voilé. - Procéder de la manière sui­
vante : 

[. - Mettre l'index A sur lS ou 50 
suivant que l'on veut opérer à t/l5' ou 
•Iso· de seconde. 

11. - !\lettre l'index B, qui actionn~ 
les diaphragmes, sur le numéro 2 qut 
est J'ouverture normale pour l'instantané. 

Ill. - Aprè• o'•oir omcn6 dono lo 
l'iseur J'image du sujet, appuyer lente­
ment et saus secousse sur le levier de 
déclanchemcnt placé derrière le porte­
nbjecuf: la vue est prise. 

N. B. - Par très beau soleil, meure 
l'index A sur 50, qui est la vitesse ma~i­
ma de l'obturateur; employer le numero 
~5 quand la lumière solaire est d'inten­
sité moyenne ; il ne fau t pas songer a 
faire de l'instantBRé par temps couvert. 
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Pose on deux tempe 

Le Vest Pucktt Kodak est mun. d'un 
supp~rt spécial à pivot, place ilia partie 
supéneure de l'avant et permettant de 
placer l'appareil d'aplom b sur une table 
ou tout autre support stable (fig. 19 . 

Quauù un 't:Ul prt:npre une vue dans 
le sens horizontal, le support spécial 
devient inutile (V. fig. 2o). 

Il est impossiUe de f tire de la pose .,. 
tmant l'app· eil .t la mai11. 

1. - Placer l' index A (v. fig. r8), sur 
la Jeure T. 

Il. - Placer l'index B sur le numéro 
1, 3 ou 4 suivant le cas. Voir le para­
graphe : Emploi des dtaphragmes. 

Ill. - Appuyer sur le levier de dé­
clanehement placé derrière le porte­
objectif; compter, mo!'tre. en main .• le 
nombre de secondes Juge nécessa1re; 
fermer l'obturateur en appuyant de nou­
veau sur le levier. 

l'lg. :!0 

Poses courtes 

Pour obtenir des expositions de durée 
inferieure à une seconde, procéder de la 
m:_.niPrP. c;.uiv:.nte · 

I. - Placer l' index A (fig. r B) sur la 
lettre B. 

JI. - Placer l' index B sur l'un des 
diaphragmes : 1, 2, 3 ou 4 su ivan~ les 
indications du paragraphe : Emplot des 
.liaphragmu, page 3 r . 

Ill. - Appuyer su r le levier de dé­
clanchement pour ouvrir l'obturateur et 
le relâcher pour le refermer, en ayant 
soin de ne pas déplacer l 'apparei 1. 



N. B. - L'ol>turateur d•m•ur• ouvert 
bnl que le du•gt maintient le levier 
ab.Jissi. 

Quand la pose doit durer une seconde 
ou plus, il est préférable de mettre l'in­
dex •ur T IV. paragraphe précédent). 

Intérieurs 

Placer le Kodak dans une po~iuon telle 
que le viseur embrasse la vue que l'on 
veut prendre, en s'aidant au besoin du 
support spécial pour les vues verucales. 

f'i~. ~1 

La Og. 2 1 montre trots poslllons du 
K<?dak ch<?isies de .t~ll~ sorte que l'appa­
reil ne soli pas dmge \'Cr~ le~ fenêtres 
de l'appartement; dans ce ca' en effet. 
l'e~~esde lumière voilcr~it le ciiché. S 'ii 
est Impossible d'éviter qu'une des fenê­
tres soit comprise dans la vue embrassée 
par l'objectif, on devra au moins en 
baisser les r ideaux. 

Pour les intérieurs on emploiera 
généralement le diaphr~gme numéro 2; 

2.1 

la table ci-dessous, qui indique la durée 
approximati,•e du temps de pose, a':e.c ce 
dtaphragme, dans les di,•erses condtuons 
d'cdait·age s'applique a un appartement 
dont les fenêt res rcçoi\·Cnt directement 
la lumiere du ciel. de trois heures après 
le lever J'usqu'à. troi.~ heures avant le 
coucher u soletl. S 11 est plus tOt ou 
plus tard, la pose devra être augmentée. 

Chambre avec mu rs blancs, éclairée 
par plus d'une fenêtre : 

Soltit brillant l l"elt~rieur . .. 
folle 

Ciel an.• nu& ge~ blarlt'S . .... 
sombrts. 

2 le<"ondes 
5 

JO 
20 

Chambre avec murs blancs, écla irée 
par une seule fenêtre : 

Soleil brillant. l l'n\êritul" . .. 
tuU~ 

Ciel ateo nu.acea blauca. ... . 
IJO[nbrts . .. . 

3 lteondet 
8 
J~ 
llO 

Chambre avec murs et tentures de 
couleur neutre, ectalrc:e pao vlu~ ù'unc; 
ienétre : 

Suteil brillanl ~ l'e>terleUT •• • 
TOilé 

ad a ttc nuaces bl».nf" ... 0 •••• 

wu&bres .••. 

t aecondtl 
JO 
21} 

110 

Chambre a,·ec murs et tentures de 
couleur neutre, éclairée par une seule 
fenêtre :; 



Soleil brillant~ l'elllrleW' .. 
1'0l1ê 

Ciel a,.eo nuages blaru·~ ... . 
~Wmbrea. . . . 

6 secondes 
1~ 
3() 

60 

Ch8mhre &\•ec murs et tentures som­
bres, éclairée par plus d'une fenê1re 

SoltU brillant • l'nlb-ltur. . JO ~ulde-i 
•vile :!0 

Ciel O'ft'O nUA(C'J blatt(&.,. . 40 
'!loombro. 1 m. tO 

Ch~mhre avec murs e t !entures som­
bres, éclairée por une seule fen~tre . 

Soleil brillant l l'uLcrieur. . . . :0 secondes 
•·ullé .\0 

CieJ aTe4" nuac-es blanrs. . • . 1 m. :M 
aombrn.. . 2 m. 40 

Si l'on emploie le plus grand dia­
phragme (n' 1) la pose devra être dimi­
nuée de moitié. A'·ec le diaphragme 
n' 1· il faudra doubler la pose et la 
quadr upler si l'on emploie le n' ·1· 

Temps d'exposition 
pour les clicb~s pos6s en plelo air 

Avec le diAphragme n• 4, la lumière 
qui 1raverse l'objcclif e.'! !ellement ré­
duile que l'on peut faire des clichés 
posés en plein air, absolument comme 
dans les in1èr1eurs, mais avec une expo­
suion beaucoup plus courte. 

J(J 

EN PL~Il< SoLEIL. - C'e81 à peine si 
l'ob!urateur peut être ou_vert et fermé 
asscr. rapidement pour év1ter la surcx-
pos'tion. 

PAR TEMPS d.GtRr.~I~"<T CouvERT. -
Poser de 1 z il 1 seconde-. 

PAR Tulrs SoMBRE. - Poser de 2 à 
s secundcs. 

Ces chiffres •e rapporl_ent au mili~u 
de la journée, FOÎl de trOIS heures apres 
le le,·er jusqu'à trois heures avant _le 
coucher du solc\1 et ,rou.r des end~?lts 
décou,·en• où nen n arrete la lum1er.~. 
Si l'on opère à un autre mom~nl, s 11 
s'agi t de sujets placés dans 1 ombre, 
sous des porches ou d~, arhr~s_. on. ne 
,~urai l donner d~ ch ill res p~eciS, 1 ~x­
péricnce seule Indiquera 1 e~pOSI!IOn 
exacte. 



EMPLOI D ES DIAPH~AOMES 
Le diaphragme à iris, placé en avant 

de l'objectif et actionné par l'inde< Il, 
est dcsunc à en reduire plus ou moins 
l'ou,enure et par suote la quanoitéde lu­
mière qui doit impressionner la plaque. 

~"~Il· 21 

Les diaphragmes sont nuonérotcs o, 2, 
J, 4 et s'emploient . 

N• r. -Pour les sujets à faible dis­
tance et les portraits. 

N• 2. - Pour l'instan tané en général. 
N· 3· - Pour l' tnstantane par soleil 

intense, quand le sujet ne comporte pas 

t 

d'ombres prolondes : vues au bord de 
la mer, sur l'eau, sous les tropiques, 
v,ues prises dans les pays de haute alti­
tude ou le climat est très sec, etc. Ce 
diaphr~gme s'emploie également pour 
photographier les intérieurs, en faisant 
de la pose. 

;.;• 4·- S'emploie pour faire de la pose 
a l'exterieur, par temps couvert, mais 
non pour l'in~tantané, excepté pour les 
panoramas à très grande distance, la 
photographie des nuages ou de la mer. 
Quand on fait usas-ede ce diaphragme 
pour la pose en plem air, par temps cou­
vert, l'exposition demande de 1 '2 à 5 
<econdes suivant l'intensité de la lumière. 

Plus le diaphragme est peti t, plus 
l'image est ne tte ; le dernier diaphragme 
ne doit cependant jamais s'employer 
pour l'instantané. 

Le V est Pocket muni d'un Anastigmat 
t<odak F. 7·7 est en tous points pareil au 
Vest Pocket ordinaire, sauf en ce q ui 
concerne l'objectif. Au lieu d'un objectif 
ochromotique. il pa~è~c uu J\uth_tk Anas­
tigmat puissant,d 'uneouvenure de F. 7· 7. 
L'a"antage de sa luminosité sera mieux 
apprécié en consideran t qu'à grande ou­
verture F . 7-7• !"objectif passe deux fois 
plus de lumiere que ne le fait l'objectif 
ordinaire du Vest Pocket Kod k. 

Les manipulations du V est Pocket muni 
d'un Kodak Anastigmat sont les m~mes 
que pour le modèle ordinai re Il est mum 
d'une échelle Autotime qui rend plus 



facile aux débutants la déci~ion en ce 
qui concetne la vite~~e de l'obturateur 
o u l'ouverture de l'objectif à cmrloyer. 
Les chtll o·c~ qui sc' tooll\·ent en ha~ de 
l'échelle \utotimesurl'nnastigmntl\odak 

concernant le genre de sujet, dit.rèren t ~e 
ceux sur l'échelle pour le modele ordi­
naire. Au lieu des numcrM o, 2. 1 et 4 
qui ~e trou,·ent sur le modde ordinaire. 
les chiffres de l'anastigma t sont F. 7·7· 
I J 1 t61 2l,1l• 

r. 7·7 est la plus grande ouverture, 
lïndocateur doit ttre mis sur ce numéro 
quand on photographie des objets mou-

lO 

vants ~ un cinquantième de seconde. 
F . t 1 sert pour des vues rapprochées ou 
portraits, F. o6 pour vues ordina ires, 
F. n pour vues éloignées ou monta­
gnes ct F. ·p pour nuages, vues de ma-
rine ou nei_ge. · 

Quand l'tndicateu r est mis sur le nu­
méro le moins gmnd, cela ''Cul dire que 
l'objectif est il sn plus gr11ndc ouverture. 
Il est bon de se rappeler, en faisant des 
pùscs avec l'appareil sur un support, que 
quel q ue soit le temrs de pose à F. 7.7• 
F. o o exigera le double, F. ,,., sera le 
double de F. 1 1 , P. 32 le double de F. t6. 
et P. \3 deux fois pl us que F. n. 

Quand on prend des portrlli IR, la per­
sonne doit se trouver à deux mètres au 
moi11s de l'objecti f, à moins qu'on em­
p loie une ouverture plus petite que 
F. 7·7· ,\\·ec l'objecufd ia phragmé à F.t6, 
on peut ob tenir un portrait net à une 
distance de o m. Ro. 

L'onostigmat J{odak F. 7·7 est d'un 
foyer fi xe. Pour la prise de vues -ordi­
naires, aucune appréciation de distances 
n'Pc;l nt'rPc:.c:::.irP tout ~er2 ll point et.net 
au-delà de deux mètres. 

Portraits 
Faites asseoir le modèle sur une cha ise, 

presque face à la lumière, le visage légè­
rement tourné vers l'appareil qui doll 
etre à la hauteur d'une ta ble ordmaire. 
Pour un portrait de trois-quarts, on pla­
cera le l\odak à une distance comprise 
entre 1 m. ko et 2 m. 40; pour un por­
trait en pied , entre 2 m. 40 et 3 mètre,. 

l' 



EI\\PLOI DE LA LENTILLE 
A PORTRAIT KODAK 

On peut obtenir aisement, au moyen 
de cette lentille, des po ru aits en buste ou 
des étude~ de tète de dimensions intéres­
santes; il est en outre nombre de cir­
constances où ce petit accessoire sera 
e'trèmement utile : photographie de 
fleurs, tableau x, statuettes, etc. 

l'lg. 23 

La Len tille à portrait est un véritable 
nhjnrif 'l"i .e glisse simplement sur la 
mnnture de l'objectif ordinai re et permet 
tout en donnant une image neue, de 
photographier de très prè~. et, par suite, 
d'obtenir une image de plus grandes 
dimensions. 

La lentille à portrait n'apporte d'~il­
leurs aucun changement aux m~tnipula­
tions habi tuelles; elle se met en place 
et s'enlève avec une e1trême rapidité . 

La S<ult pr~uutio11 a pn•nJrt ~ousut~ 
à pl.1cer exactem ent à t mèlrl de 1 obJectij 

p 

l'objet ou la personne que l 'on 111ut pl•o­
tog• aphier. 

II est indispensable dans les comman­
des de bien spécifier u Lentille il portrait 
pour V est Pocket l<odalt •>. 

Oroupes 
Disposez les chaises en arc de cercle, de 

telle sorte que chacune d'elles se trouve il 
égale distance du J<odak; la moitié des 
personnes demeurèra assise, le reste de­
bout: s'il s'agil d'un ~roupe important, 
on peut dispo~er les srèges sur plusieurs 
rangs, mais il ne faut pas faire asseoir à 
terre les personnages du premier rang 
avec les ;ambes étendues dans la direc­
tion de 1 appareil. 

Fonds 
En faisan t des portraits ou des groupes 

il est important d'avoir un fond, naturel 
ou artificiel, sur lequel les personnes se 
détachen t nettement. Un fond clair est 
généralement préférable à un fond som­
bre: on peut se contenter d'une simple 
couverture quand il s'agit d' une ou deux 
personnes. Pour des groupes plus impor­
t~nts. un mur de tonali té moyenne peu t 
constituer un fond S3tisfaisant. 

Obtention des Clichés à la lumière 
du Mastnésium 

L'emploi des lampes au ma~nésium 
rend facile l'obtention des clichés la 
nuit, avec te Vest Pocket l(odak. 

Les objets nécessaires sont, ou tre l'ap­
pareil lui-même : 
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Une lampe au magnésiu m ; 
Un paquet de poudre de magnésium 

pur (et non de photo-poudre]. 
La lampe au magnésium, quel qu'en 

soit le modele, consiste en une laml?e à 
alcool, un réservoir pour le magnéstum 
et une poire en caou tchouc avec tube qui 
permet, par une pression, de projeter le 
magnésium au milieu d'u ne flamme 
d'alcool et de prod!4ire un éclair suffi­
sant pour prendre une vue instantanée. 

Beaucoup d'intérieurs peuvent ttre 
photographiés parce moyen qui ne pour­
raien t J'être à la lumière du jour, celle­
ci n'entrant pas dans la pièce en quan­
ti té su ffi san te. 

Les vues sont prises si rapidement,. que 
des groupes de personnes réunies autour 
d'une table de banquet ou de jeu peuvent 
être photographiés d'une façon aussi 
nette et aussi rapide qu'en plein soleil. 
L'amateur peu t ainsi obtenir des souve­
nirs dans de nombreuses occasions où la 
photographie serait impossible à la lu­
miere du jour. 

Photog•af>ltie d'un in tb ieur.- Le V est 
Pocket Kodak doit être di~posé pour la 
po~e comme nous l'i ndiquons page 26, 
et être placé sur un support solide : pied 
ou table. 

p, ëfaration de la lampe au mag11ésiu111. 
- Placez toujours la lampe produisant 
l'éclair, derrière e t de cOté à 6o ou 90 c/m 
de J'appareil; ne la placez jamaisdevant, 
car l'éclair frapperait dans l'objectif et 
voilerait l'image : lorsqu'elle est placée 

de cOté, l'écla ir projette une ombre et 
donne du relief a u cliché. 

La lampe d oi t être à la même hauteur 
ou un peu plus haut que J'appareil; le 
support sur lequel sera placee la lampe 
ne devra pas faire sl!.illie pour é\'iter 
qu'une ombre ne soit projetée devant 
l'appareil ; un morceau de carton de 
~o c /m carrés placé sous la lampe, empê­
chera toute détériora tion du support par 
les étincelles qu i peuvent jaillir; une 
feuille de carton blanc, placée derrière 
la lampe,sen•ira de réflecteur et augmen­
tera la puissance de la lumière. 

Fon.is.- Quand on photographie une 
personne ou un groupe, il faut choisi r 
un fond sur lequel les figures se déta­
chent bien : un fond clair est préférable 
à un fond sombre. 

Pour des groupes nombreux, un fo•d 
demi-clair est préférable. 

Le viseur permettra à l'opérateur de 
bien grouper les sujets : on se servira à cet 
eflet, d'une lampe ordinaire, dont lïm~ge 
réduite se verra très bien dans le viseur. 

Pour prenare un Cliché 
Placez l'appareil , l'objectif découvert, 

sur un support et la lampe au magné­
sium, allumée, à sa place; vous aure?. 
soin de baisser les lumières de l'appar­
tement ava nt d 'ouvrir l 'obmrateur. Pres­
sez la poire en caoutchouc, J'éclair se 
produira et la photographie sera faite 
instantanément; tournez la clef pour 
amener une-nouvelle section de pellicule 
pour la pose suivante. 
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Pour refermer le Kodak 
Avant 'de refermer l'appareil, il faut 

s'assurer que le viseur est dans la posi­
tion verticale ; on peut alors repousser 
J'avant du Kodak en faisant, en sens in­
verse, la manœuvre décrite page 1 1. 

Pour retirer la bobine 
Cette opération peut se faire sans au­

cune chambre noire et la bobine peut être 
retirée sans aucun risque de voile en plein 
jour, à une lumière atténuée cependant. 

Fig v. 

Après l'exposition de Id dernière po:.e 
(n• 8), donnez environ 14 d.em.i-tou~s ~e 
clef. la pellicule se trouve a1nst protegee 
par le papier opaql!e e t o.n .peut enl~ver 
sans crainte la parue supeneure de 1 ap-

pareil (page 6). On retire alors aisément 
la bobine en la saisissant entre le pouce 
et J'index et en évitant que le papter ne 
setléroule. Avant decacheter la bobine, il 
c•t recommandable (pout en facilitet 
plus tard l'ou,erture) de replier su r elle­
même J'extrémité du J1apier, soit 1 ou l 

.:en ti mètres environ. Em•eloppez ensuite 
la bobine pour evitertout risque de voile 
en cas de déroulement accidentel. On 
reti re ensuite la bobine vide et on re­
..:harge l'appareil selon les instructions 
données précédemment . 

L'amateur peut ensuite, soit nous cn­
''Oycr la bobine pour et re développée et 
tirée, soit faire ce travail lui-même d'a­
pres les données ci-après : 
~.-A. - L 'e:zpedlteur dol& toUJours menU(Inner SUl" 

le plllqueL 1011 n(lm ot soo adresse 1rh lbtb!ement el 
nou8 en a •iMr eu m~me temp• par lou.ro. 

~ayures sur les Pelllcule1. 
Quelques amateurs ont la mauvaise 

habitude, quand, en ret irant la bobine de 
l'appareil, ils ne la trouvent pas su!Iisam­
ment serrée, de lui imprimer a\ec la main 
UO mouvement de IOr~inn pnur h rnm­
primer davantage: c'est là un moyen trc~ 
sùr d'abimer les clichés en produisant à 
la surface de la couche sensible un frot­
tement qui se traduit par une série de 
lignes noires parallèles sur tou te la lon­
gueur de la bande, et, sou,•ent le cliche 
est absolument perdu. li suffit, d'ailleurs, 
pour que la pellicule soit proté~ee contre 
la lumière, que le papier ne depasse pas 
les joues de la bobine. 
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DÉVELOPPEMENT 
foute chambre noire est inutile pour 

le dë,cloppemcnt des bobines; il n'est 
donc pas nc.:cssaire d'attendre la nui t ou 
de travailler à la lumiere latis-ante de la 
lanterne rouge. Avec la cu\e Kodak (mo­
dèle special pour le V est Pocket Kodal;), 
le devel oppement p'!ut se faire à n'im­
porte quel moment, en tous lieux; cette 
méthode se recommande non seulement 
par sa facilité et sa simplicité, mais en­
core ct surtout par sa superiorite quant 
aul< résultats, sur l'ancien procédé de 
développement en chambre noire. 

Le """'ud qUI accomf'":?'"' cii.UJ"• w11c 
1\oJak donne dos mstructious délaillus 
sur la manière de pro<éJ.r. Sous allons 
les resu•Jier i<i e11 quelques mols. 

Développement au moyen 
de la Cuve Kodak. 

(.\!adèle sficial ('our le Vest l"'ocJ.etl<odak) 

La cu,eà développement pour le Vest 
l'ocl<et Kodak comprend : une boite en 
hni< (tig. 2 st.un tablier de celluloïd opa­
que, une bflbine d'enroulement à larges 
joues métalliques, deu~ mamvelles, une 
boite cylindrique en metal dans laquelle 
sc fait le developpement, un cro.:hct re­
cout bé pour retirer la bobine de la cuve. 
On y tro u,cra également une fausse bo­
bine qui permettra à l'amateur de se fa­
moloariser avec les divcr~es opérations 
avant de développer une bobine exposée. 

Les manivelles C et D doivent être 

intr~duitea dans les .trous de la boite : la 
mano velle C par dernère, la manivelle 0 
par l'~'ant. Nous désignons par<< avant 11 
le côte de la boite tourné vers l'opérateur 
~ua_nd le porle-bobine sc trou'e à sa 
r~lte. La ~anivclle C do it être in tro­

duote dans 1 axe creux et 1a manivelle D 
dans l'axe de la bobine d 'enroulement 

l'ig . .:.:, 

Il f~ut maintenant en rouler lt: tablier 
~ur 1 arbre creux traversé par la rn · 
velle C · 0 1 a no-. ' P ur cc a, on accroche sur les 
oret lies de l'arbre les crochets du tablier 
de telle sorte que les dents dccaoutchou~ 
oc l.ou•cul c~t-c.lessous. On fatt alors 
tourner vers la gauche la manivelle (, 
en appuyant avec la main sur le tablier 
pour donner une légère tension. 

Préparation de la Bobine pour le 
Développement 

'Avant de placer la bobine dans la boite 
d enroulement, il est indispensable que la 
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pellicule soit attach6e .à .la ~ande de 
papier rou~e par son extrema té libre. D~ns 
ce but deroulez lentement la bobanc 
exposé~ jusqu'au moment où apparait le 
morceau de papier qui est fixé à l'ex trc­
mité de la pellicule: humecte~-on so•­
gncuscment le cOté gomme et pressez~le 
fortement contre le côté noir du pap1er 
protecteur pour assurer une adherence 

parfaite; al est mêm~ recommandable, 
pour éviter tout risque de décollement, 
de fixer ensemble les deux papiers au 
moyen d'une epingle. On enroule ensui te 
ta bande de pap ier rouge ct on place la 
bobine dans te porte-bobine. 

4Q 

La bobine doit etre a~sujettie solide­
ment ct placee de telle sorte, dans le 
porte-bobine, que le papier rouge sr 
dérc~ule a1•ec le cOté rouge au-dessus. La 
bobane est mon tee sur un axe métallique 
que t'on engage dans tes trous corres­
pondants du porte-bobirie; i l est bon de 

rel • .,n ce dtrnÎtl pom· mettre f'lrts com­
moJthJiml la /oo/ome ., ('l.rce. 

.Déroulez lentement le papier rouge ca 
faa.te~-~n pa~ser l:cxtré'!'l ité sous la 1ige 
mCIHIIaque parallele à 1 axe de ta bobine 
(tig. l6) et tourne~ doucemen t la mani-
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velle D ''ers la droite jusqu'à ce qu~ le 
mot STOP. imprimé sur le pap1er, 
apparais~e. . 

Accrochez l'cxu·cmité libre du tabllea 
,ur les oreille• de l'axe. Donnez à la 
poignée D un demi-tour, de .telle façon 
que le tablier ne pu1sse se decrocher et 

l<'ag. :tK 

•·eplaut le cJtwercle sur la boîte. T.ourn~/ 
ensuite lentement et douceme!'t JU~gu à 
ce que la pellicule et le tablier soaen1 
enroules ensemble sur la bobine. A cc 
moment, la poignée C cessera de tou.rner. 

On découvre la boite et on reu re le 
tambour formé par le tablie r; le tout 
est plon~é dans la cu1·e où le ré1élateur 
a été preparé un peu aupar~vant. . 
~,On peut faire celte operauon en ple1n 
jour dans ~n appart~mcnt. quelconque, 
mais la lum1ère ne clou pas et retro~ v1ve. 
11 fau t éviter de comprimer le tabher e n 

le reti rant de la botte et au besnia l'en­
tourer d 'un braccle1 de caou tchouc pour 
é vi1er qu'Il ne sc déroule. On laisse le 
tablier glls~er doucement dans IH cuve 
P"Ur év11er tout débordement du laqu1de. 

Le révélateur se répan<! immcd•ate­
mcn t sur toute~ le~ part•es de la pellkule, 
m"is il fau t soulever deux ou trois fuis 
un tan t soit peu le rouleau etlcreplon­
J(er dans le toq u• de a 11n de .:hasser les 
bulles d·air e n a ya nt sn in de ne soulever 
aucune partae du rouleau au-dessus de 
la surface de la sulutJ<ln. 

:.'ious recommandons l'emploi du révé­
l~teu r que nous ofrrons sous le n"m de 
Révélateur Spécaal pour la cu,·e 1\ndi!k 
Il faut avoir soin, dans les commandes. 
de spécifier ·• l<~~>·l rteur Sf'ùlal tour 
cu 1•e 1\oJak, moJ,·Ie Vest-l'ocket 1\odak ". 

On prépare la ~olution dans la cuve en 
faisant d'abord dissoudre le contenu du 
gros paquet dans 50 à 1 oo cc. d 'cau Il ede 
et on remplit la cuve a\'Cc de reau froide 
ju•qu'à la rainure emboutie qui sc trou,·e 
paè; du haut de la cu,·e: on ajoute en­
~uite le contenu du plus peut paquet 
que 1 on lall b1cn dassoudrc. i'\e pas cm­
piO)'Cr un révélateur trop fro id ni trop 
chaud; la tempéra ture du bain doit être 
voisine de rW C. Le bain doit être pré­
paré au momen t de l'emploi et ne servira 
qu'une fois. La dissolutron des produit& 
chimiques doit être complète. 
Dcu~ minutes après l'mtrnduction de 

la bohine, p lacez le couvercle sur la cuve 
et fa11es-le en trer jusqu'à fond de course, 
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de man i~re à obtenir une fermeture her­
méuque; ren,·ersez alors la cuve. face en 
dessous, dans une cu\'Clle de pré térence, 
pour C:\ltCr toute fuite de liquide; ccue 
opération sera répétée toutes le, trois 
mmutes environ pendant le de\elop­
pement qui demandera 20 minutes si on 
emploie un seul paquet de poud1e révé­
latnce, 10 m1nutes si on emploie deux 
paquets. 

Loroque le développement est termine, 
c'est-11-dtre quand les ~o ou les t O mi­
nutes suivant le cas, sont écoulées, jetez 
le révélateur et remplissez la cu,•e d'eau 
propre et froide que vous renouvelez 
trots ou quatre fois pou r bien la\'er la 
pellicule. Hetirez ensuite le rouleau, 
detachez la pellicule du papter et met­
tez-la de sune dans un bain de fixage 
préalablement préparé dans un rècip1en t 
à part, d'assez grandes di menstt>ns, 
pou r que la pellicule soit entièrement 
recouverte. 

Il n'y a aucu11 danger dt vorltr la te/1•­
.:ule m operant ainsi même à la lumie1·e 
Ju jour, si fon a eu soin de la bien / 3t er 
.. rv""' Ue liJ 1etirer Ue lu (..U't-c::, ui, •. ,. 't"'il 
•t ét J expliqué préâJemmmt. 

Il faut cependant procéder rapidement 
et à une lumière très fatble. 

Modification de la dur6e 
du dé veloppement suivant la 

temp6rature 
Si l'on éprouve quelque difficulté a 

maintenir le révelateur à la température 

+ 1 

normale de 18• C, on devra modi6er la 
d.urée du développement suivant la table 
CI-après. 

Temr·~rature Durie "''tC Dut·ü urtr 
nt c~~:vru c. UN .1eul puq'lleC detU 1JUQ1itU 

2 1 lbmln. SmiD. 
\!0 17 . 9 . 
10 19 . 
ltl 20 . 10 . 
17 Z2 . Il . 
16 2-1 . 
] fi 20 . 12 • 14 28 . 13 . 
l :l 30 . 
12 3\! . u . 
11 34 . 
10 35 . 15 . 
9 37 . 
b 39 . li) . 
7 40 . 17 . 

La température du revélateur ne dol! 
P.as depasser ~ , . C , car il y aurai t des 
rtsques de décollemen t sur les bords des 
pelltcules. La tcmpéra1ur·e la plus ba,se 
est de 7• C; encore lau t-il 8\'0i r soin de 
put vériser finement le contenu ri"• 
paquets de révélateur et de faire lente­
ment la dissolution en ajoutant la pou­
dre par petites frac tions. 

Développement almultané 
de plusieurs bobines. 

Au ~oyen des << Nécessaires supplé­
men.tatres •> on peut dé\elopper plusieurs 
bobtnes en meme temps; ce~ necessaires 
comprennent: un g obelet métallique, un 

1 
1 
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tablier, une grosse bobine métallique. ta 
boite d'enroulement peut sen·ir pour 
l'enroulement successif d'autant de bobi· 
nes qu'on drspose de tabliers'. 

Développementà la chambre noire 
l\lumssez-vous dun de nos nécessaires 

pour chambre noire qu1 conuent tout le 
matériel et tous les produits indrspen­
sables pour le développement des bobi­
nes et le tirage des épreu\ es l voir le 
catalogue gênerai 1\o lak). 

Procur<.'l- vous, en ou tre, une pai1e de 
ciseaux, un broc d'eau froide, un seau 
pour rejeter les bains u~agés; un cabi­
net no1r ayant une ta bleue ou une table 
est en outre indiopensable. 

P.:u c..Jbrnd uuu uous tllhndons u1u 
tièe< ai'solullléllt tJQscu•• et d;ws laqutlle 
nt fi lt re au cu11 rayo11 de /umrire b/,,,c/,e. 

La nuit, pre:,que partout, on trouve 
facilement une prèce remplissant ces 
condiuons. 

Ceue pièce absolument obscure, est 
nécessaire parce que SI le moindre ra yon 
rJ,. lnm i/>rP hl~n~he provenant du jour, 
d 'une lampe, etc., frappe la pel licule 
sen , rble, ne fût-ce que pendant une 
fwcti .. n de seconde, celle-ci Col rrrémé­
diablement perdue. 

PlaceL ;,ur une table la lanterne rouge 
que v':'us allum~rcz ct tenez- la à o'" ~.O 
au mo ms, la tum1ère rou!{C de votre cOte ; 

Préparez ensune le révélateur et \'erse~ 
dan• une cu,•eue une quanuté de bain 
sulfisante( 15oà 200 cc. pour une cuvette 
qxd!). 

D~roulez ensulte 1~ pellicule avec p ré­
caution en a yant so1n de ne pas poser 
les doigts sur le cOté émulsionné et 
dérachez-la du papier rouge. 

Tenez-vous pend a nt cette opération 
aussi loin que possible de la lamerne. 

Saisissez ensuite la pellicule par les 
deux extrémités (fig. 291 et passez-la 

plusieurs fois, f ace til dessous, dans une 
cuvelle pleine d'eau fraîche en lui im­
primant un mouvement alternatif dt 
montü et de dtsctlllt, ré::rulier et tlut6t 
lent jusq u'à ce que la bande soit deve­
nue parfaitement souple; cette opération 
préliminaire a en outre pour but de 
chasser les bulles d'air qui pourraient 
adhérer à la surface. 
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Ôn emploie le m~me tour de main 
pour le developpement proprement dit 
en remplaçant la CU\CIIe d'eau par la 
cu' eue contenant le revelateur. 

Après une mmute environ les parties 
écl~trees commenceron t à noirctr et vous 
dtstinguercz, en blanc, les inten alles 
entre 'es clichés. puis au bout de deu.x 
minutes, vous commencerez à apercevotr 
les détatls del'tmage. Conttnuez le dé~·e­
loppemcnt jusqu'a ce que vous ob·en tez 
le pl u• de detatls pos~tblc dans les clichés 
les plus f~ib!es. II est sans importance 
que le~ cliches soient d'tnégale densité, 
car cette inél{altté peut se compenser 
au tirage des épreu,es, ct la différence 
de densllé n'entraîne pas forcement une 
dttlérence de contrastes. Continuez pen­
d.• nt ctnq à dtx minutes à tenir la pelli­
cule en mouvement dans le révelateur. 
On peut •uivrc le progrès du de,·elop­
pement en examinant raptdementles cl i­
ches par transparence devant la lanterne. 

Lor<qu'on dévelr.f>f'• des pellrcules auto­
{{raphic "N. r; " tl )a ut tvrter de los 
apf'roclt•r trot près de la lanteme ou de 
lts v mamle11ir t rop lon;.: tenrp.<, car cette 
pellirklt: etant tri< tapr.ie tl 0 1 tlroc_hro­
'"atiqu' /'~'U I se 110iler st 011 1u la nratu('ule 
f':zs Q)JtC fr~Cil'U /Jon, au ~abput no~r, OU 
si on ~~~ la Jéve/utt• pas a la cuve "nJak. 

Quand on estime que le développ~­
mcnt est terminé, o n rince deux ou trots 
foi s la pelli.:ule dans une cuvette pleine 
d 'ea11 et on la met ensuite dans le bain 
de fi xage. 

... 

FtXAOE DE LA PELUCUU~ 
La pellicule 1\odak autographie N.C. 

doit touj~ours èt re fixée dans un batn act de 
et. de pretérence à tout autre, dans un 
bain ptép«re au moyt:n.du 1-!x.•;:e-aetdt 
lwJah : puur le preparer il suffit dt: dtS· 
soudre le contenu de la boite dans la 
quantité d'eau indiquée: un dem~ ou un 
litre. suivant le cas. Celte solullon est 
inu ltél Hble et peul servir plu>ieurs fois, 
apre- emploi , tant qu'elle n'est pao trop 
colotée. On peut également employer la 
formule indiquée dans le manuel .de la 
cuve 1->odak, mais non une stmple 
solutioon d'hypooultite. 

1\tur li,er la pellocule. il suffit de la 
lai-,er dans le bain ju-qu'à ce que. les 
panics mn impressionnees par la lumtère 
sutcn t de• enues ab-olument t ran,pa· 
rentes et q uet ute trace laitcu>e a•td •s­
paru, au~-t btcn par réOex10n que par 
tra n>parence. Il C>l bon de la remu_cr de 
temp' à autte I?<Jur as~urer. Ul'l !uage 
régulier. ce qut demande dtx mtnutes 
en"irnn. On peut d'atlleurs ouvnr la 
chambre noire dès que la pelltcule est 
immergée complètement dans le fixateur. 

Apoès fixa~~:e complet .. 1~ pell icule est 
mi-e à la,er dan> un ré~tptent de dt men­
sion& as.ez gra nde,, remplt d 'cau tr!llche 
que l'un renouvellera c• nq ou six fois a 
ctnq mtnutes d ' tntenalle. en te.nan t 
a utant que pos~ible la bande.de pell tcu le 
en muuvcmcnt nu en la f;ttsant passer 
fréquemment d'un récrpie11t da~s. un 
autre, pour auurer un lavage parlait. 
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l..a cuvette utilis~e pour le fixateur ne 
don pasètreemployé pour d'autres bains; 
il ne raut pas mettre les pellicules, après 
fixage, dans les cu\ettes utilisées pour le 
premierlavageou pour le déveluppcmo•nt 
Il faut \'Ctller soigneusement à ce que 
nulle trace de fixateur ne v1enne en con­

tact avec la pellicule avant 
son immersion dans le bain 
de fixage !par 1 intermédiaire 
des doigts ou autrementJ si 
non il en resulterait des ta~hes 
et les clichés seraient perdus. 

SÉCHAGE 
Quand lelavageestterminé, 

on enlève l'excès d'eau avec 
une raclette ou a,·ec un chiffon 
très doux e t humide, et on 
suspend la pellicule pour la 
raire sécher, en fixant à ch8que 
extremité une pince Kodak. 
il taut veiller à ce que la pel­
lieu le, pendant le séchage, 
ne putsse ventr en contact 
avec quoi que ce soit. 

t'•r:· !10 Quand la pe.licule est 
sèche, on peut séparer les 

clichés et procéder au orage, selon les 
indications de la page ~6. 

Ne roulez jamais les clichés sur petit­
cule, conservez-les à plat et de prcférence 
dans un album classeur J{odali où vous 
pouvez les ranger aisément en bon ordre. 

INSUcd:s ET REMf:DES 
SoLs-Exposition 

( l:'xro <tltoll lttSt•Jli•cllllt) 

Provient d'instantanes rans à l 'tntc:­
rieur ou a 1 ombre. ou lul'>que la lu rn 1ère 
du jour CSltrcp 1a1ble, Ou qu'tl e>t trop 
t~rd; peut prmen1r également d'une 
expus111on tn~• · llio.tnte dan> les vues po­
sées. On s'ape1 çun ra.:1lement d'une 
~~~u• expo,i1ion à la lenteur du deve­
loppement ct à l'11bscn.:e de détutls 
dans leo om bres. 

Surexposition 
(E.\f'uSIIWII tXoJIItrétl 

L:n cliché ~urexposé (po'e trop pro­
lt~nl{éë ou ln>tamane trop lent) se déve­
loppe d'une taçun rap1de et unitorme, 
les o111bres ,·enant prebque aussi rapi­
dement que les lumières, s8n~ cuntra>tes 
ni demt teintes. 

::>1 on sait d'avance que le cliche a ~té 
surc,pn,e. on peut y remt·dier. dan~ une 
certaine •r e>u re, quand on developpe en 
(.. llttwl.uc nuite:. }Jdt l"dlh.litiun ~u rchè­
lato:ur 3\3nt dè\•eloppement de 10 a 
lO gouttes d'une soluuon a 1 o n/o de 
bromure de pot3>Sium p!tr 1 no c. de bu in. 

Le rto•ti/.Jtt:ur ad .• iiiOIIIIt de hrQmure 
ne Jort ""'" q~t fuur le< ciJCirés Jont 
la surtXf'<SII ion e;t c.tlame. 

Excès de développement 
Provient de ce qu ou a laiS>C le cliché 

trop longtcmp:~ dans le révl!la teur ou de 



~e que ce dernier étah trop chaud. Dan!l 
ce cas le cliché est t rès mtense lorsqu'on 
le regarde par transpatence et il neces­
site une longue e•po,ition à la lumière 
pour le ti r~gc des êpreu' es. 

On peut améliorer con,idérablement 
de tel; clkhés- >t, du motns, tls r.'ont 
pas été sous-exposés- en les trai tAn t 
par un bain réducteur qui en diminue 
l'opacité Nous recommau<lnns speciale­
ment le I<~J11.:11:ur 1\u.JoJk ou a déf.tut 
la formule indiquée dans le manuel de la ---=.. 
Cuve 1\uJak. 

Développement Insuffisant 
~n cliché insuffisamment dé\"eloppé 

mats con ectemen t exposé se distingue 
d'un cliche snu>-exposé en ce quïl est 
fa1ble mais plein de détails, au lieu d'~trc 
dur et sans détails, comme dans le cas de 
la sous-exposition Il faut donc avoir 
soin de prolonger suffisamment le déve­
loppement et de ne pas employer un 
bain trop troid. 

St un te-l cliché est trop fai ble ce 
que l'expérience seule permet de déu~r­
mmer, on peut l'améliorer en le renfo r­
çant. 

Nous recommandons spécialemen t le 
Ren(or çateur KoJak en pcudre ou la for­
mule donnée dans le Manuel de la Cuve 
Kodak. 

Tirage sur papier Velox 
:-lous recommandons spécialement 

l'emploi du papier Velox, dont la mani­
pulation est très simple et très rapide : 

le tirage et le <léveloppe111ent peuvent 
se faire en pleine lumière artificielle; les 
tons obtenus sont d'un beau noir. facile 
d'ailleurs à virer en sépia, les blancs 
très pu rs. Tous les amateurs apprécieront 
cenainement ce procéc:lé qui permet 
d'obtenir rapidement de belles épreuves, 
sans chambre noire, sans avoir à utiliser 
1~ lumière du jour. 

Pour tirer le~ clichés sur Vclox, il 
faut se prucurer : 

1 c.hftsast:- pre,;~c nl'C~ tlate. 
1 na.con de ltéu:tateur YeloL 
1 botte de fiXilJC acide 1\odak. 
S ('U\dl~. 
1 JWnheue de pap:er Velox • Special • 

Ce papier se fait en différen tes sur­
faces: /'or trait(lisse-ma t), Ctubtm (ma t l, 
Velour.; (demi-mat). Rrillant (surface 
glacée). 

En raison de ~a sensibilit~, il ne faut 
manipuler te papier Vf/ox qu'a une 
latble lumière artificielle, sous peine de 
le voiler On évitera d'exposer le papier 
aux rayons directs de la lumière, soit 
pcndan tlcchargcmcnt du cnas~ls presse, 
soit pendant le developpement. On peut 
employer, pour l'expostuon, n'importe 
quelle lumière artificielle intense (les 
indications ci-après s'appliquen t aux 
becs Auer et similaires!. 

Ouvrez le chllssis-presse ct placet. le 
d~s du cliché con tre la glace (le dos du 
cliché se reconnalt à sa surface bri liante). 
Placez sur le cliché une feuille de papiPr 
Velo.-, cOté sensible en dessou,, et refer-
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mez le dos du châssis. Le papier exposé à 
!'~tir se recroque,·ille légèrement et la 
surface sensible est toujours du coté 
concave; d'ailleurs, si on serre légèrement 
entre les dents le coin de la feu ille, le 
cOté sensible y adhère Enveloppc1 Il 
nouveau et mettez dans ~on en' clopFe 
le re. te du pap•er sens1ble. Pour facilner 
lt• tirage a la lumière, nous recomman­
dons leu Velox Prin ter 11 qui assure une 
exposiuon exacte. Un négotif normal 
placé à rll cen ti mètres de la source lumi­
neuse (bec incandescent) demandera en­
''iron tO secondes d'exposi1ion Il ser!l 
bon d'ailleurs de fa1re au préaluble un 
essai sur une petite bande de papier. 

Pour le développement, il faudra oe 
procurer Ira is cuvettes que l'on clispo~era 
devant soi, d!lns l'ordre sui,•ont : Révc­
lateur, eau, bain de fixage acide. Pour 
obteni r les meilleurs résultats poss•ble~. 
la température du révélateur devra ètre 
de 1 !<• C : il sera bon de s'en assurer 
au moyen du 1hennomètre Kodak. 

Pour le développement du papier 
V,Jox On peut emrJny,.r unP lumi~rta 

artificielle très faible 
Une fois le papier impressionné, on 

l'immerge rapidement, fa~c en de~sous, 
dans le bain rchèlateur lcu,·ette n• tf 
préparé selon les indtca1iono imprimées 
sur l'étiquette des flacons (Révélateur 
Velox); le paprer do li et re recouvert par 
le ba1n rapidement et uniformément ct 
la cuvette maintenue en mouvement pen­
da ni 30 secondes environ. A oe momen1, 

si l'exposi1ion a été exacte. l'epreu,•c doil 
ê1re parvenue a sa \'a leur exacte Retirez 
alors l'épreuve du révelateur, rincc1-la 
rapidement dans la cuv~lle n• l et met­
tC7-Ia dans la cuvelle n•.1 con tenanl le 
bain de Jixag~ acide /(oiak corn po•é de , 

F'iuge aeld~ Kodak en pou· Ire . .. , ~~o• tO tcnnunn 
Eaa ...... ,, ...... . . ... , , • .,.. llhre 

~_'employez pa• pour le p11pier le bain 
de f!xage act de qut a déjà sen 1 pour lt~ 
pclltcules, ni un bain 1rop vteux épui~é 
par l'usage 

L'épt cuve doit ê1re tenue en mouve­
ment pend ani quelques secondes au de­
but du fixage. Au bout de qu i n~e mi· 
nutes l'épreuve est retirée du bain puis 
la,ée à l'eau courante pendan1 une dcmt­
heure ou dans une ,. u,•ette ordi na ire en 
renouvelant l'eau dix rois, pendant une 
heure. 

11 ne reste plus qu'à faire sécher les 
épreu,e.'l en les suspendan t au mO)Cn 
d'une prnce •>U d'une épingle après avoir 
éllm1né l'excès d'eau. soitii\'U du p~piPr' 
buvard blanc, soit avec un linge propre 
Cl très doux. 

On trouvera dans chaque pochetle de 
poopier V.tl"x une instr~ction complète; 
pour avotr un mode d cm plot plu~ dé­
laille encore consulter la brochure ~pc­
ctalt: u Velox n euvoyée franco sur 
demande. 



COLLAGE 

On peul coller les épreuves à sec, au 
mO\en d'aJhc.'lJS, en employant une 
presse speciale qui permet de faire le 
coll~ge à chaud; les épreuves amst 
monl~es, même sur un support mince 
consen•, nt une planéité parfaite. On 
trouvera le~ i11s1ructi<..ns dans les po­
chelles d'adhesifs. 

On peul ég~lement employer pour le 
collage une colle spéctale pour les 
éprcuv~s phowgraphiyues telle que la 
photo· colle Kodak en tube~. Les épreuves 
"'nt calibrées apt ès séchage et trempées 
dan' l'eau pendant quei<)Ues minutes.On 
le:. place alurs les une,; sut· les autres 
f;~ces en dessous sur une glace propre 
et on expnme l'cxcè• d'ca u en appuyant 
clc<-us avec un ch tfTon de 10ile propre. 
0 •• applique alors avec le pinceau une 
co uche de colle au:.si un1lorme q ue 
po~sihle. puts on saisi t l'épreuve par 
un coin et on l'applique sur le canon 
Pour as•urer le conwcl on donne un 
\..uup Je , adc\lc. ou de rou1cou en nyont 
soin de protége•· l'épre<ll e ;~u.:..: un 
huvard. 
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8ir,titJph'.11A: ~. Corp.Jralinn S&re~L 
Du.blut : b9, GntCit\n·SUeeL. 

RUSSIE : K o dak Llmlle d. 
Pltrogratf • J9, tiObcbaht Konnuhhf'••la.. 

Nenky Pro .. pecl. $), Pa~ .. age """'!aop • 
. vo.-,·uu · lft-16, 1-'c!ltrovka. 

ITALIE :Kodak Socleta Anonlma • 
. Vi/"'.n : 3i. Côrso \'iuorio Emanuele • 
• VttJ•ll~ :."88. V1a H.,'lpta. 
Rom' : m. L'<1reo UUlberto 1·. 
,.,,,~ :,l, l 'tana St-llaN":o. 

HOLLARDE : Kodak Llmlte d. 
~m~~~'Jum;n ·~~."r.:~:~·;;.. •.. 
. ,t·h~t~la,•yue 39, Sl.nu•d"" 5 1peu!l. laa &abont. 

SUISSE : Kodall Soclét6 Anonyme. 
Ltuuatmt: 13, A. venue du 1~nbunal Yedtral. 

DAl'fEMA.RK : Kodak Aktleaelskab. 
t 'oPf'•h,rvut 1. n,t.err-.de. 

ESP A.Gl'fE : K odak8ooledad ADon lm a 
.1! ml ruA 't, P ue ria del t;nL 
Il«"' ,fon., · :t, Cali~ dt ll•nando. 

AUSTRALIE : Kodall IAus•ralas la) 
\ldbour, ~ : ~. t.:oUlna IS\reet. L&d. 
sy.t uey :,;,, Ooorl"'• ~t~L. 
A /~Wùltt · !it7, Ru••dle Su••t. 
R,.J#f·aM~ iS, Qu~n ~Lt'M't. 
W tllitt'JtOJO . .V. Z.: IM-111. Olson Street. 

ÉGYPTE Kodak CEg7Pt.) Soc. Anon. 
'"' rair~ Opo4ra f:,qu~&N". 
Al~ .ra 11d,.-re lll, Rut CMrif-Parha. 

IRDES : Koda k Llmlted. 
Rom \av : :~. E .. pliln•de Road. 

ROCHESTER (ftew·York) E. U. 
Eastman Kodak co. 




